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L'enseicjnement de l'histoire
ä l'ecole secondaire

par Jean-Frangois Nussbaumer,
Ecole secondaire de Porrentruy

APPROCHE: L'ENFANT ET L'HISTOIRE

U n'est pas inutile de rappeler que les cheminements par lesquels les
eleves construisent leur savoir sont complexes et mal connus. Ces
incertitudes ont induit deux categories de prises de position. Pour les uns, les
enfants ne connaitront l'Histoire que si le maitre la leur enseigne et,
pour les autres, que s'ils se l'approprient eux-memes par une demarche
active. L'etonnant est qu'on ait mis tres longtemps ä s'aviser que le
mieux etait de melanger les genres en faisant conjointement appel ä la
demarche d'eveil et ä l'intervention directe de l'enseignant.

Mais l'Histoire est-elle utile aux enfants? Leur est-elle intelligible et
accessible? A la suite d'un Rousseau qui demandait d'attendre qu'Emile
ait dix-huit ans pour etre entretenu de cette matiere qu'il juge par
ailleurs «denuee de tout interet et ne procurcint pas plus de plaisir que
d'instruction», on trouve encore, en 1907, l'historien positiviste Seigno-
bos qui affirme que «l'Histoire ne sert directement ci rien, qu'elle
n'enseigne rien de pratique, rien qui puisse donner ä l'eleve le moyen de faire

aucun acte utile...». Or, malgre tout, on enseigne l'Histoire et c'est
quand on semble moins le faire qu'on assiste ä des levees de boucliers
du genre de celle qui nous reunit aujourd'hui.

Quelles que soient les justifications de l'utilite de la branche,
justifications dont les preoccupations politiques ne sont jamais absentes selon
M. Ferro, l'enseignant n'a plus ä douter, il doit enseigner. C'est ici qu'il
se heurte ä quatre obstacles majeurs qu'il ne devra ä aucun moment
perdre de vue:

1. Le concept de temps historique avec ses notions d'anteriorite, de

posteriorite sont difficilement maitrisables pour les enfants. La Chronologie

est done le premier ecueil et le premier pretexte ä melanger totale-
ment les echelles de temps (immediat, historique, prehistorique et
geologique).

2. La causalite historique et la determination de la consequence des

evenements sont souvent bien plus difficiles ä faire passer que l'histoire
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traditionnelle avec son cortege de biographies, de batailles, de dates et
d'anecdotes plus ou moins legendaires.

3. Le vocabulaire ne laisse pas de poser quelques problemes d'accession

ä ce qu'il est convenu d'appeler un «jargon d'inities».
4. Les jeunes, spontanement tournes vers l'avenir plutot que vers le

passe, ignorent les realites de la vie des adultes. lis maitrisent encore dif-
ficilement l'espace et sa representation abstraite qu'est la carte, ä plus
forte raison la carte historique qui juxtapose ou superpose espace, temps
et evenements.

Quelles sont alors les possibilites de contourner ou de surmonter les
difficultes

1° Partir de la realite dans laquelle baignent les enfants, les amener
ä saisir une dimension supplementaire de leur environnement: celle
de la «profondeur» du passe, grace ä la memoire visible et tangible de
l'Histoire.

2° Les initier au travail de l'historien, utiliser et mettre en eveil leur
gout de la recherche, de l'enquete et de la decouverte. Ici, par exem-
ple, les travaux archeologiques sur la N16 nous offrent un excellent
stimulant.

3° Les sensibiliser au pittoresque, au colore, au sentimental des temps
passes par des cotes que la Nouvelle Histoire a mis ä la mode: la vie de

tous les jours, les costumes, la nourriture, les moyens de locomotion,
etc. Plus que jamais on attend de l'enseignant qu'il raconte l'histoire par
des histoires.

4° Essayer de rattacher, aussi souvent que faire se peut, l'actualite aux
evenements passes qu'elle ne fait le plus souvent que prolonger et par-
fois repeter. Utiliser l'Histoire comme moyen et pretexte ä edairer le
present.

PLANS D'ETUDES ET HORAIRES

La reforme des structures scolaires dans le canton du Jura adoptee par
le Parlement en 1990 a debouche, non seulement sur une redistribution
des classes et des eleves entre ecole primaire (EP) et ecole secondaire
(ES), mais aussi sur celle des matieres d'enseignement et de leur dotation

horaire. C'est ainsi que l'ES se retrouve avec les trois dernieres an-
nees de la scolarite et la totalite des eleves admis ä l'ecole obligatoire.
Quant ä la dotation qui etait de 2 legons d'Histoire de la 5e ä la 9e, elle
passe ä 1 '/2 legon en 7e, 1 legon en 8e et 2 en 9e. En 7e annee, ces
dernieres se donnent en cours communs, c'est-a-dire avec la totalite des
eleves, ce qui oblige ä mener tant bien que mal un enseignement diffe-
rencie ä l'interieur d'une meme classe, dans un cadre horaire restreint de
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45 minutes. C'est en 9e seulement qu'on retrouve la situation qui preva-
lait pendant les cinq ans dans les anciennes structures.

Faut-il redire ici que les maitres secondaires se sont emus de cette
situation. De plus, nos deputes se sont prononces sur un projet de loi qui
parle d'«environnement» (geographie, histoire et sciences) ä l'EP et de
«sciences humaines» (geographique et histoire) ä l'ES. Quant aux rai-
sons invoquees pour la diminution de plus de 25 % des heures devolues
ä ces disciplines, c'est l'allegement des horaires et/ou l'introduction de
nouvelles branches jugees ä tort ou ä raison comme plus utiles telles que
par exemple l'education generale et sociale ou la 2C langue etrangere. Je

n'evoquerai pas non plus le fait que l'etude de l'Antiquite a ete presque
totalement evacuee et que les eleves qui nous arriveront de l'EP risquent
fort de subir un sevrage des disciplines dites d'eveil. Ceci au profit d'un
bachotage franqais-allemand-mathematique rendu quasiment inevitable
par les tests de passage et d'orientation ä l'ES.

C'est done dans un moule plus restreint qu'il s'est agi de couler un
programme nouveau couvrant une periode qui s'etend du Moyen Age ä

nos jours. Des possibilities d'extension ou de digression etant menagees
en histoire suisse et jurassienne.

MANUELS ET MATERIEL

Ce n'est pas ici le moindre des paradoxes ä souligner que, si d'un
cote la dotation horaire ä diminue, de 1'autre, le Service de l'enseigne-
ment a consenti des efforts importants pour tenter, non seulement d'uni-
formiser les moyens, mais aussi pour en creer. Je veux parier ici tout
particulierement: de la Carte du canton du Jura, du fascicule Histoire clu

Jura et de ses prolongements sous forme de dias commentees ainsi que
des valises archeologiques. Un dossier: Documents pour I'Histoire du
Jura (manuel + fiches de travail + dias) a ete edite en collaboration avec
une banque. II y aurait lä matiere ä ne parier que d'histoire jurassienne ä

raison de plusieurs le£ons par semaine
Pour ce qui est des manuels d'histoire suisse et generale, l'ES

travaille avec le Fragniere comprenant le fascicule Histoire du Jura,
ainsi que les Bordas I et II dont l'utilisation est laissee ä l'appreciation
des maitres et des ecoles.

• Les Bordas sont appeles ä etre remplaces par la serie Fragniere I, II
et III qui offre l'avantage d'une presentation moderne, d'une iconogra-
phie abondante et de qualite, rehaussee de cartes d'une clarte remar-
quable. Les trois types de sequences marquees de couleur: reference -
complement - decouverte, laissent toutes latitudes pour les chemine-
ments d'appropriation du savoir evoques plus haut. Enfin, le dernier
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Extraits du plan d'etudes Histoire + Geographie ä l'Ecole secondaire

4, SEQUENCES D'APPRENTISSAGE

4.1 Histoire

Connaissance de base

Histoire generale

Extensions possibles
Histoire suisse et jurassienne

T annee

1. Notions de Chronologie

- epoques, calendriers

2. Le Moyen Age (revision rapide)

3. La Renaissance

- les Grandes D6couvertes

- 1'Huraanisme

- les Reformes
- Erasme, Paracelse

- Calvin, Zwingli, Farel

- Blarer, prince-eveque
ä Porrentruy

8e annee

4. L'Ancien Regime

- l'Europe de l'Absolutisme

- les philosophes (Rousseau, Voltaire)

- les regimes patriciens

- le Prince Eveque

- les Troubles de 1740

3. Les Revolutions

- la Revolution americaine

- la Revolution franpaise

- les Reformes
- la Republique helvetique,

l'Eveche de Bale ä la France

- l'Europe napoleonienne

- le Congres de Vienne - l'Eveche de Bäle rattache ä la Suisse
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Connaissance de base

Histoire generale

Extensions possibles
Histoire suisse et jurassienne

9e annee

6. Le monde se remodele

- les progres scientifiques et techniques

- le developpement industriel

- les unites italienne et allemande

- le colonialisme

- les problemes sociaux

- les mouvement ouvriers

7. L'Europe au debut du XXe siecie

- les grands empires (Grande-Bretagne,

France, Russie, Empire ottoman)

- les rivalites et les alliances

- la Premiere Guerre mondiale

8. Les nouvelles puissances

- URSS, USA, Japon

9. L'Entre-deux-guerres

- les crises economiques

- la montee des regimes totalitaires

10. La Seconde Guerre mondiale

- les principaux fronts

-Yalta

- l'arme atomique

- la guerre froide

11. La decolonisation

- le demantelement des empires
coloniaux

- les relations nord-sud

12. Le Monde aujourd'hui
-l'ONU
- les institutions europeennes

- la resurgence des nationalismes

- l'industrie horlogere
-1'Alsace allemande

- l'emigration

- la Federation jurassienne (Bakounine)

la neutralite armee

l'occupation des frontieres

- les crises horlogeres

- la mobilisation generale

- les refugies
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outil ä disposition est la nouvelle edition de VAtlas mondial suisse, que
beaucoup de pays etrangers nous envient ä ce qu'il parait. II est le passage

oblige bien souvent pour consolider les notions car il ne sert ä rien de
connaitre ou de disserter sur un evenement s'il n'est pas possible de le
localiser avec precision. On touche ici ä l'interdisciplinarite geographie-
histoire qui serait ä elle-seule l'objet d'un autre debat.

Notons au passage que de plus en plus de maitres se constituent une
videotheque d'appoint qui peut etre completee par les prets de la Section
Documentation et Audiovisuel de l'lnstitut pedagogique (DOCAV).

Chaque enseignant est done libre de choisir les ouvrages et les
diverses sources d'information en fonction de ses eleves, de ses connais-
sances personnelles et de sa propre experience pedagogique. De plus en
plus, et vu l'abondance des documents presentes, les manuels sont utilises

comme outils ou instruments de travail plutot que comme cours de
base. Lire des textes, comprendre des resumes denses et ardus, n'est pas
ä la portee, loin s'en faut, de tous les eleves. Le maitre d'histoire se sur-
prend plus souvent qu'ä son tour ä ne faire que du frangais.

On travaille done avant tout sur des fiches, des cartes ä completer
fournis par les enseignants. Cela constitue alors la base d'un cours ou le
fundamentum de ce qu'il faudra retenir pour 1'evaluation. Cette derniere

pourra tout aussi bien se faire sur ce qui est retenu que sur la capacite ä

trouver des renseignements ou ä maitriser les documents du manuel lais-
se au besoin ä disposition pour un controle ecrit.

HISTOIRE LOCALE ET REGIONALE

L'histoire locale ou regionale, je l'entends au sens transfrontalier du
terme, introduit un certain nombre d'elements concrets, de temoignages
precis en mettant l'enfant en contact direct avec les souvenirs materiels
du passe. Elle assoit la connaissance sur la realite des faits, elle assure le
souvenir par la richesse des associations. Ce sont la ses merites pedago-
giques permettant d'eviter les pieges du verbalisme et du bourrage de
crane.

Quel est l'interet des jeunes pour leur passe et leur patrimoine local,
s'identifient-ils encore aux mythes crees par l'historiographie du XIXe s.,
se reconnaissent-ils encore, apres le vote du 6 decembre 1992, dans l'i-
mage d'un peuple agreste qui refuse les juges etrangers De meme on
peut s'interroger sur leur identification aux heros qui ont «fait» le Jura,
leur capacite ä s'emouvoir des grands evenements qui jalonnent l'histoire

de leur coin de pays.
Leur souci, e'est: l'emploi possible, la carriere, le creneau dans le-

quel il faudra bien se glisser une fois la scolarite ou la formation termi-
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nee. Leurs parents, leurs maitres de la generation des «golden sixties»
pour qui chömage ou sida ne signifiaient rien, sont les anciens combat-
tants d'une epoque de reve, de boum economique, qui pouvaient s'offrir
le luxe d'un combat politique et patriotique, pousses par le grand elan li-
bertaire de mai 68.

Dans ces conditions, et vu aussi les contraintes d'horaire et de dispo-
nibilite des eleves pour qui la leqon d'Histoire est bien souvent coincee
entre la gymnastique et les mathematiques, il y a lieu de saisir le pretex-
te, chaque fois que les circonstances le dictent ou le permettent, de mon-
trer les effets et les consequences des principaux faits d'histoire generale
sur le contexte regional ou local. Inutile de preciser que dans une petite
ville lovee sur son riche passe comme Test Porrentruy, les occasions ne

manquent pas de ponctuer le programme par quelques clins d'oeil ä la
memoire visible de notre passse. Du chateau, en passant par la Porte de
France, Saint-Germain ou l'Hötel-Dieu et j'en passe, il y a de quoi res-
susciter quelques figures et quelques siecles.

En conclusion, j'aimerais encore ajouter que cette approche de la
discipline a le merite, me semble-t-il, d'interesser aussi les eleves etrangers
ou allophones. Le zele que certains mettent ä decouvrir un passe et une
culture qui ne sont pas les leurs me surprend et me touche parfois, comme

si l'histoire devenait pour eux pretexte ä plonger de nouvelles ra-
cines pour favoriser leur integration.
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